
Troisième dimanche de l’Avent / 12 décembre 2021

Commentaire de l’Évangile  (Lc 3,10-18)

La liturgie de ce  3ème dimanche de l’Avent nous  invite à la joie. Dimanche dernier,  Luc nous 
rappelait l’exhortation de Jean-Baptiste  « Préparez les chemins du Seigneur » ?                                  
Les versets précédant  l’Évangile de ce dimanche nous parlent de Jean - Baptiste qui invite les 
foules venant se faire baptiser par lui, à produire des fruits qui témoignent de leur conversion. Il 
apostrophe sérieusement les gens pieux et leur annonce la colère de Dieu s’ils ne se convertissent 
pas : « Engeance de vipères ! » Lc 3,7 

Que  dit le texte d’Évangile de ce troisième dimanche de l’Avent ?  

Les gens sont dans l’attente et l’incertitude. Tous ceux qui écoutent Jean-Baptiste  lui posent trois 
fois avec insistance une  même question : Que devons-nous faire ? Trois fois ce désir de bien faire 
manifeste un désir de se conformer à la volonté de Dieu. « Que devons-nous faire ? La première 
fois, cette question émane de la foule ; la deuxième fois, elle est posée par une catégorie plus 
spécifique de la population : par les collecteurs d’impôts ; et la troisième fois, elle vient des 
soldats. Ce sont les foules (les tout-venant, les sans- grade) et des gens méprisés (publicains et 
soldats)  qui l’interrogent. Jean-Baptiste adapte sa réponse, son propos prend en compte la 
situation réelle des gens qui viennent à lui.                                                                                                    
Jean leur propose une conduite de justice et de fraternité, sans même exiger des collecteurs 
d’impôts et des militaires à ce qu’ils renoncent à leur métier alors mal vu.                                             
Jean est un grand prophète. Il annonce « la Bonne Nouvelle ». Il refuse le titre de Messie. Il dit au 
peuple qui était en attente. «  Moi, je vous baptise avec de l’eau ; mais il vient, celui qui est plus 
fort que moi… Lui vous baptisera dans l’Esprit Saint et le feu…  » Celui qui vient, c’est le Sauveur, le 
Messie annoncé par les prophètes, le Fils de Dieu, le Très-Haut fait chair. Il fera plonger le peuple 
dans le monde divin d’Esprit et de feu.

« Et nous, aujourd’hui, que devons-nous faire ? » 

En ce temps de préparation de notre cœur à la venue du Seigneur,  n’est-ce pas un appel à suivre 
les conseils du vivre ensemble de Jean le Baptiste ? C’est-à-dire, partager ses biens et sa nourriture
avec ceux qui n’ont rien, fuir les intrigues et les injustices, refuser la violence et l’extorsion, vivre 
dans l’amour des frères, écouter et mettre en pratique la Parole de Dieu. S’inspirer du texte des 
Béatitudes Lc 6, 20-26. Jésus est le Christ qu’il faut suivre. 

Que devons-nous faire ? N’est-ce pas un appel  à prendre le chemin de la conversion et de la 
confiance en la présence agissante de Dieu, malgré nos épreuves familiales, nos échecs,  la 
maladie, l’incertitude du lendemain. L’expérience de nos difficultés peut devenir le lieu de la 
conversion, de la rencontre avec Celui qui vient et qui est Lumière pour nos vies.                                 
Un appel aussi à répondre à l’invitation de Paul : « Frères, soyez toujours dans la joie du Seigneur ; 
je le redis : soyez dans la joie. Que votre bienveillance soit connue de tous les hommes.  Le Seigneur
est proche. » Ph 4,4
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